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en deux temps, ceul de la respiration. Le temps s'écoule, rythmé lumière empêcif e l'empreinte de s'inscr]ire de manière

,u,, u,,rro,uo;;,;;.rr";;,,, ;'; ;;';;;il;;;;;;.;;";; ;n,,orilt*oetd'eau

Porr **4, * nê nput êtle oue lenteur, mepitalionrt comme des tr.{., d'.n.r.s qui se rliluenl Où l'image

silence. Marine Bourgeois est de ceux-là. phoTographique est donnée à voir comme ,n, ,rnrui,onlonnée à voir comme une sensation

ei aussi comme une imoression

'échappe et qu'on ne sait reteJir. l1r
it de couftes phrases, qui égrènent
-nal, mais une suite d'instants de

artiste qJi vit le temps à un autre Cet instant estfait d'un.pas, d'un bruissement d'a{bre,

e dit que le rythme est une porte de yague, de celui d'un pied marchant {ans la bouq,

rmulable, rr,. O. forldamental à soi, O'rn ài de lumière du lent gravissemo'ft O'ro. ,otlJn.,

ri remplit C'est une ,for. orquniqur, d, r.lr*ur.nt du vent rw un .hurp oJ ute porr. .J
respiration. rlle peini ,ommJ.tt" qui esr de la vidé0. Sons légers, ni o.ru[*, nitor.ts [t
t;' ,;,,,;',; i';;;;', i; ;;.;;;; ,,,*r",,"* .,, no,o o,l'*, o, ou$ re chemin

rps de pinceau, à l'ancre de Chine ; Cet instant 
lst 

fait d'images où le trpp peu de

riration. Le temps s'écoule, rythmé tlier; emlccte 
1:rTor.r'nlr 

o: r,,nr.l,,r. de manière

hose de t'oidreidu sato,ri, - -
dans ses humbles bonheurs.

ü là, en

fnsta nt est
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